NOTE 


SUR 

LA CATARACTE NOIRE; 

Par M. RIOBÉ, 

Pocteur-Médecin, interne à l’hôpital de la Charité (x); 
La plupart des écrivains qui ont employé 
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apoplexie séreuse, et qui depuis quelque 
temps se trouvait à l'hôpital de la Charité, 
pour une autre maladie. Cette femme était 
aveugle depuis vingt ans environ. Depuis 
quinze elle ne pouvait distinguer la lumière la 
plus forte de l'obscurité la plus grande. M. Fou¬ 
quier, médecin de l’hôpital, fut curieux d’exa¬ 
miner ses yeux. Le droit était atrophié $ la 
cornée toute entière était opaque. 

L’œil gauche paraissait dans l’état naturel5 
la cornée était transparente ; la pupille ronde, 
large et parfaitement noire. On enleva cet œil 
de l’orbite. Il offrit, à sa partie supérieure, 
plusieurs bosselures noirâtres, peu volumi 7 

















orystallin qui, en perdant sa transparence» 
acquiert une couleur brune tirant beaucoup 
sur le noir.... Cette espèce de cataracte n’est pas 
aussi aisée à découvrir que celle que l’on traite 
pour l’ordinaire. Cependant la couleur que 


















